A R R E s T 

DU  CONSEIL  D’ÉTAT 

DU  ROI, 

Quï  perfnet , aux  conditions  y énoncées , V entrepôt  dan^  le  port 
de  Rofcoff,  des  Tafas  qui  y font  apportés  des  antres  ports^ 
faifant  le  commev^f 

Du  3 Septembre  1769. 

^Extrait  des  RcgïJIres  du  Confeil  d’État. 

Le  roi  setant  fait  repréfenter  i’arrêt  rendu  en  Ton  Confeii 
le  14  mars  1768,  par  iequel  Sa  Majeflé  auroit  permis 
d’entrepofer  dans  ies  ports  qui  ont  le  privilège  du  commerce 
des  Ifîes  & Colonies  françoifes  de  l’Amérique,  les  Tafias  pro- 
venant des  retours  des  morues  fèches  de  pêche  nationale,  portées 
auxdites  îles;  à la  charge  d’exporter  iefdits  Tafias  à l’Étranger 
dans  un  an,  à compter  du  jour  de  leut;  mife  en  entrepôt,  à 
peine  de  confifcation  <3e  de  cinq  cents  iivres  d’amende  : Et  Sa 


/ 
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Majeflé  étant  informée  que  quoique  îe  port  de  RofcofT  ne  foit 
pas  un  de  ceux  permis  pour  ie  commerce  defdites  Colonies, 
ce  port  peut  néanmoins  avoir  des  facilités  pour  procurer  le  dé- 
bouché defdits  Tafias  à l’étranger;  à l’effet  de  quoi  il  conviendroit 
de  lui  permettre  l’entrepôt  defdits  Tafias  qui  y feroient  apportés 
des  autres  ports  faifant  le  commerce  defdites  îles.  A quoi  Sa 
Majeflé  voulant  pourvoir  ; vu  le  mémoire  des  Fermiers  généraux, 
i’avis  du  fieur  Intendant  & Commiffaire  départi  dans  la  province 
de  Bretagne,  enfemble  celui  des  Députés  au  bureau  du  Com- 
merce : Ouï  le  rapport  du  fieur  Maynon  d’Invau , Confeiller 
ordinaire,  & au  Confeil  royal.  Contrôleur  général  des  finances; 

Le  Roi  étant  en  son  Conseil,  a ordonné  (5c  ordonne  que 
les  Tafias  venus  des  Ifles  (Sc  Colonies  françoifes  de  l’Amérique, 
en  retour  des  morues  de  pêche  nationale,  dans  les  ports  permis 
pour  le  commerce  defdites  îles,  pourront  être  envoyés  defdits 
ports  dans  celui  de  Rofcoff,  où  ils  continueront  à jouir  de  l’année  n 
d’entrepôt,  à compter  du  temps  qu’ils  auront  été  entrepofés  dans 
le  temps  de  leur  arrivée;  pendant  laquelle  année  ils  feront  ex- 
portés à l’Étranger,  fous  peine  de  confifeation  (Sc  de  cinq  cents 
livres  d’amende;  (Sc  à la  charge  d’obferver  toutes  les  formalités 
preferites  par  les  lettres  patentes  du  mois  d’avril  1717  (Sc  autres 
règlemens  concernant  les  entrepôts.  Fait  au  Coufcll  d’État  du 
Roi,  Sa  Majeflé  y étant,  tenu  à Verfailles  le  trois  feptembre  mil 
fept  cent  foixante-neuf.  Signé  Choiseul  Duc  DE  Praslin, 


A PARIS,  DE  LTMPRIMERIE  ROYALE.  1769, 


